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T
ous ses sens sont connectés à la VKII. 
Avant même l’arrivée de ce regroupement 
d’Ingénieurs et Informaticiens Camerounais 
en Allemagne. Durant plusieurs mois, par la 
magie de la technologie, elle s’assure que la 

mission économique se déroule sans une perturbation. 
Elle a l’avantage d’une première manche en Allemagne 
au cours de l’année 2023. Mme Agathe Loumi Dimi 
épouse Bouedjila est donc en plein dans son sujet. Dans 
sa posture de deuxième adjointe au maire de Kribi, elle 
a le sens de l’intérêt communautaire avant tout. Elle qui 
a la lourde responsabilité de représenter sur ce pan de la 
coopération décentralisée, le maire principal, empêché. 

Sans présentation officielle, elle a su identifier 
les participants venus à Kribi du 27 au 28 Février 
2024. Dans l’esprit républicain qui l’anime, c’est 
d’abord au Pr. Maryse Nsangou, la Conseillère 
des affaires culturelles venue d’Allemagne qu’elle 
adresse les mots de bienvenue. Avant de poursuivre  
« Nous sommes réunis dans cette salle des actes de la 
communauté urbaine de Kribi, à l’occasion d’une séance 
de travail qui revêt une importance particulière, dans le 
cadre de développement des projets de notre cité ».  

Concrètement, « en tant que futur pôle économique 
national, notre cité fait face à un changement 
infrastructurel, démographique, économique, rapide 
et profond », souligne Agathe Loumi Dimi dans son 

allocution d’ouverture le 27 Février 2024. Ce constat 
oblige à sortir de l’inertie. Pour y parvenir, « il faut 
penser aux solutions viables qui pourraient résoudre 
les problèmes ponctuels et futurs ».  Pour un début, 
note l’élue locale, « la VKII représentée par quelques 
de ses membres entend apporter son expertise dans les 
domaines de l’agriculture, de l’énergie, du transport, 
de l’immobilier et dans l’atteinte de la mise en place 
effective de la vision du maire de la ville qui est celle 
d’une ville émergente et intelligente ». 

Ouverte à de multiples partenariats, « c’est donc avec 
enthousiasme que nous allons discuter des opportunités 
à saisir avec la VKII ». Une brèche parfaitement reçue 
par Steve Kommogne, le président de la VKII. Honoré 
de l’accueil, l’ingénieur en génie civil marque la 
disponibilité de l’organisation qu’il dirige à participer 
au développement du Cameroun en général et de Kribi 
en particulier. C’est un engagement qui passe par le 
transfert de technologie. 

Il faut rappeler que tout est parti de la présence de 
la communauté urbaine de Kribi à la Journée de 
l’entrepreneuriat organisée en Allemagne en Novembre 
2023. Pour la VKII, il est question de passer à la phase 
concrète de présentation du savoir-faire adapté aux 
besoins de Kribi. Le tout, grâce à l’encadrement de 
l’ambassade du Cameroun en Allemagne.

Au commencement… 
À travers des discours, les principaux responsables de la ville de Kribi et de 

l’association des Ingénieurs et Informaticiens Camerounais d’Allemagne 
(VKII) ont posé les bases d’une ère nouvelle. Morceaux choisis. 
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E
n de mots simples, elle a 
montré l’importance d’un 
des pans les plus oubliés 
par les entrepreneurs 
camerounais. Suivant 

la spécialiste, parler du 
développement de Kribi dit parler 
d’innovations. Comme cela va 
de pair, l’on ne saurait parler 
d’industrialisation sans évoquer 
les questions de propriétés 
intellectuelles. « Pour innover, on 
part d’une idée, on la matérialise 
sous une forme particulière et 
après on cherche à faire comment 
cette idée peut être implémentée 
ou développée sur les territoires 
différents », informe Armelle Tala 
Fouda. 

De son exposé, l’on apprend 
que l’ensemble des investisseurs 
intéressés par la ville de Kribi, 
doivent sécuriser leurs idées. Si le 
cabinet T&F a la possibilité de le 
faire, elle a aussi des compétences 
pour assurer le développement des 
entreprises sur le plan national et 
international. Pour y parvenir, il est 
important de considérer que « la 
propriété intellectuelle est le bras 
droit du développement », informe 
la directrice adjointe de T&F. 

À titre d’illustration, « même quand 
vous faites une évaluation avec 
un comptable aujourd’hui, vous 
vous rendez parfois compte que la 
propriété intellectuelle a une valeur 
supérieure à vos actifs matériels 
c’est-à-dire vos immeubles, vos 
terrains. Ce qui n’était pas le cas 
avant. » dévoile l’experte devant 
une assistance forte concentrée. 

En venant donc investir à Kribi, 
les membres de l’Association 
des Ingénieurs et Informaticiens 
Camerounais d’Allemagne (VKII) 
doivent avoir à l’esprit que « c’est 
le savoir faire des ingénieurs, des 
statisticiens, des stylistes qui en 
vérité constituent le fondement de 

l’entreprise ».  Et de se justifier en 
ces termes : « vous pouvez perdre un 
bâtiment, mais vous ne perdrez pas 
vos connaissances ». 

En termes de débouchés, l’heure est 
à l’encouragement de la production 
locale et la consommation des 
produits made in Cameroon. 
Cela passe par un branding 
qui témoigne de la qualité des 
produits. Une telle démonstration 
ne pouvait qu’imposer une séance 
de question réponse. L’une d’elles 
porte sur comment se former 
et obtenir la qualification en 
propriété intellectuelle ? Armelle 
Tala Fouda n’a pas hésité cette 
fois en présentant l’ensemble du 
cursus possible au Cameroun à 
travers un programme mis en place 
entre l’Université de Yaoundé 1 
et l’Organisation africaine pour la 
propriété intellectuelle. 

Les autorités municipales de Kribi 
particulièrement voulaient en savoir 
plus afin de mieux tirer avantage de 
ce pan économique peu exploré 
parce que peu connu. Avec la 
communauté urbaine de Kribi, tout 
se fera sous le couvert de la VKII 
pour tous les entrepreneurs pas 
seulement pour la mairie de ville afin 
de développer l’agglomération. Il 
s’agit d’un travail en synergie.  

Concrètement, lors du deuxième 
jour de la mission économique 
tenue du 27 au 28 Février 2024 à 
Kribi, Armelle Tala Fouda a présenté 
des préalables. Tout commence par 
la formation, la vulgarisation aussi 
au sein de l’exécutif communautaire 
mais surtout auprès des porteurs 
d’idées de projets. Les secteurs 
particuliers ont été arrêtés. À 
la pelle, l’on cite les acteurs du 
monde culturel, de la recherche et 
du développement, de l’artisan, 
de l’agriculture et de l’élevage. Il 
est question d’apporter une valeur 
ajoutée par la mise en place des 
canevas d’attractivité des produits 
par leur différenciation et surtout 
une crédibilité à travers un label 
 « made in Kribi » plus compétitif sur 
le marché national et international. 
Bien plus, le cabinet T&F est 
disposé à aller plus loin en donnant 
aux cibles des outils de négociation 
de partenariat et d’investissements 
pour réduire le taux d’échec. Le tout 
dans un cadre légal indispensable 
à la défense des intérêts des 
investisseurs en cas de contentieux. 
L’un des volets rentables de la 
prise en compte de la propriété 
intellectuelle dès le lancement de 
son entreprise. 

Kribi en mode  
propriété intellectuelle

Armelle Tala Fouda a ouvert la séance de présentation des offres  
de la VKII et des préalables à son installation à Kribi. 
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P
uisant dans son expérience, 
une dizaine d’années 
dans le domaine agro 
notamment agriculture et 
agroalimentaire au sens 

large, il a apporté des offres pour 
les populations de Kribi. Sa volonté 
est d’opérer un transfert de son 
portefeuille technologique basé en 
Allemagne et dans d’autres pays 
de l’Union Européenne vers Kribi. 
Exemple à l’appui, il a informé en 
exclusivité les participants des plans 
de développement des majors de 
l’agroindustrie au Cameroun. Ce 
n’est pas un hasard. Il est au cœur de 
l’activités en tant que représentant 
d’une quinzaine de marques dont 
il assure la courroie de transmission 
avec l’Afrique en général. 

En ambitionnant un ancrage à Kribi, 
il fournit en filigrane les attentes et 
besoins du marché aujourd’hui et 
demain dans certains secteurs à 
l’instar de la production du sucre. 
Des besoins étant énormes, en 
urgence et de manière concrète, 
Landry Meli n’attend qu’une chose 
: être en contact avec la base de 
données de principaux acteurs 
de l’agro-industrie à Kribi et ses 
environs. « Le reste nous allons gérer 
ça deux places » lance-t-il sous 
l’ovation de l’assistance le 28 Février 
2024 dans la grande salle des actes 
de la communauté urbaine de Kribi. 

Le séchage des produits afin 
d’éviter des pertes post-récoltes 
est expliqué séance tenante par 
le responsable d’Africa Industrial 
Solutions. La communauté urbaine 
de Kribi se doit donc pour une 
approche institutionnelle efficiente 
de mettre en relation l’ensemble 
des coopératives agricoles, des 
acteurs individuels sous son label. 
Ce préalable est nécessaire afin de 

procéder à une « indentification 
des problèmes, à une modélisation 
des solutions, à l’élaboration d’un 
concept préalable à la recherche 
des financements et surtout à la mise 
en disposition des équipements 
technologiques en mode leasing 
par exemple » suggère Landry 
Meli. D’ailleurs, séance tenante, il a 
invité l’exécutif communautaire à se 
rendre disponible pour un voyage 
d’étude voire de démonstration de 
ce qui est fait par Africa Industrial 
Solutions dans un pays d’Afrique de 
l’Est. Le rendez-vous a été noté par 
la mairie de Kribi. 

Des offres adaptées  
de Africa Industrial Solutions 

Durant la mission économique de l’Association des Ingénieurs et Informaticiens Camerounais 
d’Allemagne (VKII) à Kribi du 27 au 28 Février 2024, il a été toujours placé en dernière position 
pour présenter ses solutions. En effet, Landry Maffo Meli, ingénieur génie industriel et en vente 

technique ne peut refuser la casquette de solutionneur au terme des 48 heures dans la ville 
balnéaire en quête de développement. 
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M
embre de la délégation 
de l’Association des 
Ingénieurs et Informa-
ticiens Camerounais 

en Allemagne (VKII), GTA a dans sa 
palette de projets, un centre de vi-
site technique, la formation et l’in-
formatique. Des domaines qu’il a 
déjà concrétisés pour certains dans 
d’autres villes du Cameroun. 

Son centre de visite technique de 
Nomayos sur le principal point de 
passage des gros porteurs sur les 
corridors Douala-Yaoundé au niveau 
national, Douala-Bangui et Doua-
la-Ndjamena par voie terrestre dans 
la sous-région. Cette infrastructure 
technologique est bien transposable 
à Kribi. Il suffit juste d’avoir un site. 
Parce que selon Gilles Tanko, « l’Etat 
recommande aujourd’hui des voi-
tures de qualité afin de prévenir les 
accidents sur les routes ». 

Au-delà de cette exigence gouver-
nementale, le directeur général de 
GTA entend protéger les porteurs de 
projets et autres investisseurs par des 
conseils spécifiques sur leur voiture 
et sur le comportement à Kribi. Ce qui 
passe par des formations publiques à 
la sécurité routière sous l’égide de la 
communauté urbaine de Kribi. 

Sur le volet marketing, Gilles Tanko 
a déjà son idée. Travailler à l’avène-
ment du label made in Kribi. C’est 
une transformation digitale qu’il pré-
sente à la communauté urbaine.  Un 
projet présentant des externalités 
positives pour les membres de la VKII 
eux-mêmes. 

VKII pour un business  
sans accident à Kribi

Gilles Tanko, le promoteur de Global Technology and Associate (GTA)  
est dans une posture de prévention en matière de sécurité routière. 
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Lorsque Jean Pilippe Zock Zang 
prend la parole dans la salle 
des actes de la communauté 
urbaine de Kribi, l’on a 

l’impression d’une modification de 
l’espace. Cela n’est que le reflet de 
la présentation faite sur un power-
point accompagné de grandes 
affiches et dépliants que tiennent les 
participants. Il détaille avec finesse 
l’un des volets de l’entreprise 
FEM Composites : la conception 
métallique dans le secteur de 
l’aéronautique et de l’automobile. 

La production des appareils 
de diagnostic, des modules 
de formation, la mécanique de 
précision. 

Le développement immobilier à 
Kribi est « de promouvoir la ville 
de demain avec les outils de la 
ville d’aujourd’hui » explique Jean 
Philippe Zock Zang. Et de poursuivre 
le pointeur sur l’une des grandes 
affiches « on a une tendance souvent 
à penser que les villes africaines se 
développeront sous le standard des 

villes européennes. Ce qui est une 
grande erreur ». 

La solution présentée par Fem-
Composites se veut adapter à 
l’Afrique en ces termes : « la ville 
africaine peut se développer et 
avoir des standards plus élevés que 
celles des villes européennes. » Jean 
Philippe Zock Zang de conclure qu’il 
est temps de « créer à partir de zéro 
en s’inspirant de l’environnement 
local ». 

Kribi à l’air d’un immobilier  
de l’ère moderne 

Fem-Composites avait un agenda chargé lors de la mission économique de Kribi  
du 27 au 28 Février 2024 sous le label de l’Association des Ingénieurs et Informaticiens 

Camerounais d’Allemagne (VKII). Mais, l’un des dirigeants de ce cabinet a dégagé 24 heures 
de son temps pour une présentation grandeur nature le 27 Février 2024. 
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En arrivant à Kribi, Simplice 
Ndago, le promoteur de 
SellNow n’a pas hésité à 

déballer son produit. Ce membre 
de l’Association des Ingénieurs 
et Informaticiens Camerounais 
d’Allemagne (VKII) a pris le soin de 
faire un état des lieux de la situation. 
L’on apprend que « la ville de Kribi 
malgré ses 70 000 d’habitants ne 
dispose d’aucune compagnie de 
transport public et surtout d’aucun 
taxi ». Chose curieuse alors que l’on 
« observe une hausse du tourisme 
national et international pour cette 
destination ». Il faut donc résoudre 
ce problème. 

« TaBi » pour dire « Taxi for Kribi » est 
déballé. Une voiture de tourisme 
de plusieurs modèles au couleur 
jaune comme il est de tradition 
au Cameroun séduit l’assistance 
réunie à la salle des actes de la 
Communauté urbaine pour une 
mission économique de la VKII du 
27 au 28 Février 2024. 

Simplice Ndago n’a même pas eu le 
temps de tout dérouler qu’un haut 

cadre de la communauté urbaine 
de Kribi a demandé la parole. 
Répondant à la l’offre de SellNow, 
il est concret en ces termes : « le 
problème de taxi dans la ville de 
Kribi est un problème que le maire 
a pris à cœur. Parce que, dès son 
arrivée, il a constaté que Kribi est 
une ville touristique et d’affaires. 
Comment les gens pourront venir 
à Kribi et emprunter les motos ? » 
Pour changer la donne, le cadre 
municipal ajoute, « le maire nous a 
confié ce dossier. Actuellement, nous 
avons dressé le plan de la mobilité 
urbaine. Nous avons même défini 
les axes où les autobus et taxi avec 
des points de stationnement. Nous 
avons défini les différentes lignes 
couvant toute la ville de Kribi. » 
Que reste-t-il donc à faire ? Comme 
s’il se posait la même question, 
dans une prise de parole teintée 
d’une envie de voir la ville de Kribi 
se transformer, le cadre rajoute « 
le problème serait au niveau des 
décideurs. Sinon au niveau de la 
communauté urbaine, nous sommes 
déjà avancés. »

Un bilan à mi-parcours que le 
promoteur de SellNow prendra à sa 
juste valeur sous les acclamations 
de l’assistance et surtout de Steve 
Kommogné assis à côté de la 
représentante de la deuxième 
adjointe au maire désigné pour 
cette mission économique. Pour 
Simplice Ndago « avec ce travail de 
la communauté urbaine, il faudrait 
qu’on initie ce projet pilote. Afin que 
Kribi reste cette ville qu’on regarde 
et surtout qui montre l’exemple. » 
Satisfait de cette niche, Simplice 
Ndago comme pour répondre 
remettra la balle dans les deux 
camps. « Tout est bon pour lancer 
ce projet. Tout à l’heure on va 
commencer la signature des petits 
plans » d’un contrat de travail 
solennel scellé par une poignée de 
mains chaleureuse en plein salle 
des actes. L’assistance a pris acte. Le 
compte à rebours est lancé pour les 
premiers kilomètres au compteur 
de TaBi dans les artères de Kribi.

TaBi en route pour Kribi
Rien n’est de trop pour le développement de Kribi. Au contraire, il y a tant de besoins. L’un 

deux, c’est circuler dans la ville balnéaire en sécurité et dans des conditions les plus modernes. 
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I
l donne l’impression d’avoir 
effectué une mission avancée 
avant la descente de la mission 
économique du 27 et 28 
Février 2024 de l’Association 

des Ingénieurs et Informaticiens 
Camerounais d’Allemagne (VKII) 
dont il est membre et assure des 
fonctions en Allemagne. Comme 
du poisson dans les eaux calmes 
de Kribi en ce deuxième mois 
de l’année 2024, son équipe 
de marketing constituée d’une 
dizaine de personnes est en pleine 
prospection dans les artères de 
Kribi alors qu’en bon investisseur, il 
déroule son plan dans la salle des 
actes de la communauté urbaine. 

Premier volet de son activité c’est 
la formation professionnelle. Il a 
une dizaine d’années à Yaoundé et 
dans d’autres sites sur le territoire 
national. En arrivant à Kribi, il 
cherche le site pour une nouvelle 
base. Il forme en comptabilité, en 
informatique, en marketing sous 
l’agrément du ministère de l’Emploi 
et de la formation professionnelle 
sous le slogan « demain, c’est 

maintenant ». Il est donc moins 
théorique que pratique. 

Si à chaque inscription, un 
ordinateur de dernière génération 
est remis à chaque apprenant, 
c’est le fruit d’un partenariat avec 
des firmes basées en Allemagne. 
Sous les ovations de l’assistance 
émerveillée par une telle approche 
pédagogique, il ambitionne de 
répliquer ce schéma à Kribi. « Pour 
la communauté urbaine de Kribi, 
nous voulons ouvrir un centre 
de formation professionnelle, 
pour la jeunesse, pour l’insertion 
professionnelle en signe de lutte 
contre le chômage » détaille Steve 
Biapan. 

Parmi ses offres, figure aussi 
un projet de transport urbain à 
déployer à Kribi. Une idée déjà 
portée par un autre membre de 
la VKII. Sa particularité est que 
lui, il opère déjà dans certaines 
villes sous le label Bougna en 
cours d’inscription dans les livres 
de la propriété intellectuelle. Les 
applications sont disponibles avec 
plusieurs devises.  

Ce travail est fait par les produits 
formés par KTC. À ce jour, ils sont 
près de 500 étudiants dans divers 
domaines avec un taux d’insertion 
professionnelle de 80% ainsi qu’une 
satisfaction de près de 400 clients. 
Outre la ville de Yaoundé, KTC est 
présent à Douala, Bertoua et en 
Côte d’Ivoire avec l’ouverture d’une 
antenne à Abidjan. Dans certaines 
villes, il a ouvert plusieurs campus 
afin de répondre à la demande et 
surtout pour plus de spécialisation. 
C’est au total 60 employés qui 
sont mobilisés pour faire tourner la 
machine KTC Center. 

Séance tenante, il présente 
l’ingénieur qui a construit la 
dernière-née des applications chez 
KTC. Elle est dédiée à la gestion des 
hôtels et appartements meublés. 
Kribi est donc un lieu indiqué 
pour ces offres. Pour y parvenir, la 
communauté urbaine de Kribi devra 
simplement jouer sa partition en tant 
que facilitateur. L’investissement ne 
souffrant de rien du côté de KTC 
Center. 

Une formation professionnelle de qualité 
pour le Kribi de demain

Médecin de formation. Produit de l’école camerounaise avant son départ pour l’Allemagne, 
Steve Biapan qui dirige Kamer Technology and Consulting a opéré un diagnostic sur Kribi. 
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Steve Deffo Tawembé, res-
ponsable du bureau de 
l’Association des Ingé-
nieurs et Informaticiens 

Camerounais en Allemagne (VKII) 
faisait parti de la délégation en 
mission économique à Kribi du 
27 au 28 Février 2024. Dans ses 
valises, le projet visant la décen-
tralisation de l’énergie pour les 
ménages. À peine il avait pris la 
parole que l’assistance réunie 
dans la salle des actes de la com-
munauté urbaine de Kribi mar-
quait son adhésion avant le dérou-
lé de la formule. Elle consiste : « à 
montrer le système d’installation, 
d’approvisionnement et surtout 

le service après-vente d’une offre 
d’énergie à seulement 15 000 
FCFA par mois sur une durée déter-
minée avant son acquisition totale 
à long terme». 

Tout part d’une comparaison : « en 
2022, le litre de super coûtait 560 
FCFA. Depuis le 1er janvier 2024, 
le litre de super coûte 840 FCFA. 
Notre énergie étant thermique en 
partie, nous dépendons du prix du 
pétrole et du gaz pour avoir le prix 
de l’énergie. Avec une tendance du 
pétrole non baissière, cela signifie 
que l’énergie va coûter cher ». 
Cette démonstration s’applique à 
tous : foyer ou industrie. Surtout 

dans un contexte d’offres et de 
la demande, si l’énergie coûte 
cher cela signifie qu’elle sera 
de plus en plus rare, assomme 
Steve Deffo Tawembé devant des 
acteurs économiques accrochés 
à ses lèvres. Il ne peut en être 
autrement dans un pays qui subit 
des délestages.  

Concrètement, il est question de 
faire en sorte que les domiciles  
de la ville de Kribi soient des 
centres de productions du 
gaz, de l’énergie électrique et 
de consommation. L’avantage 
est de vivre en dehors des 
pressions de la conjoncture 

Du gaz et de l’électricité  
sans interruption à 15 000 FCFA par mois 
« Plaidoyer pour la décentralisation énergétique. 1 000 000 de foyers autonomes en 2035 ».  

Ce n’est pas seulement un simple slogan. Au terme d’une présentation d’une dizaine de 
minutes à Kribi, six commandes ont été passées pour une implémentation à suivre. 
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internationale. Ce n’est pas une 
simple vue de l’esprit. Séance 
tenante, Steve Deffo Tawembé 
a fait une démonstration à partir 
d’une expérience à l’université 
de Maroua. Là-bas, la VKII qu’il 
représente au Cameroun a offert à 
raison de la moitié du coût un Kit 
solaire et un kit Bio Gaz. L’autre 
moitié a été complétée par la GIZ, 
le bras séculier de l’Allemagne 
en matière de coopération au 
développement à l’étranger. 

Le kit installé à l’université de 
Maroua est entretenu par une 
voisine. Au départ restauratrice 
de fortune pour les étudiants, 
elle est aujourd’hui entièrement 

connectée à la source d’énergie 
renouvelable. L’impact direct 
est que : « avec des coupures à 
répétition dans la ville de Maroua, 
cet amphi se transforme en 
centre de recharge des batteries 
de téléphones et surtout des 
photocopies incontournables 
pour les étudiants qui peuvent 
désormais faire cours à des heures 
au-delà du coucher du soleil ». 

L’offre présentée lors de la mission 
économique vise à réduire les 
coûts d’installation des Kit. « Si 
vous voulez installer votre kit qui 
coûte par exemple 2 500 000 
FCFA, il est possible d’échelonner 
cette offre sur 60 mois avant 

l’acquisition définitive du système 
autonome », explique Steve Deffo 
Tawembé au sortir de la première 
journée de cette mission le 27 
Février 2024. 

Pour passer à la phase 
d’implémentation d’une énergie 
à moindre prix, le 28 Février 
2024, le représentant de la VKII 
parle de la nécessité d’avoir des 
précommandes. Elles passent par 
la mobilisation des ressortissants 
de la ville installée dans la 
diaspora. Les salariés et les élites 
sont également interpellés afin 
de connecter toute la ville à une 
énergie verte indispensable pour 
la ville balnéaire de Kribi.
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S’inspirant du nom de sa 
tendre maman qui constitue 
Lewat Engineering Services 
Sarl (LENGS), il a défini 

sa mission pour le Cameroun, la 
mère patrie. Son entreprise a pour 
mission « l’industrialisation de 
l’Afrique par les Africains et pour 
les Africains » lance le promoteur 
au cours de sa première prise de 
parole dans la salle des actes de 
la communauté urbaine de Kribi. 
Dans sa stratégie : faire étalage des 
connaissances acquises depuis son 
séjour en Allemagne, la première 
puissance économique de l’Union 
Européenne. 

Pour Kribi, LENGS est dans 
les ouvrages métalliques pour 
domicile ou pour le mobilier 
urbain. Pour LENGS, les façades 
doivent avoir une identité unique. 

À la production made in Cameroon, 
s’ajoute la rénovation des ouvrages 
et l’impression 3D des pièces en 
matière plastique. 

En arrivant dans la ville balnéaire, 
Patrick Wandji a une peinture 
adaptée à l’environnement. Il s’agit 
d’une gamme déjà éprouvée en 
Allemagne dans plusieurs domaines 
allant du bois au revêtement des 
immeubles. Pour un premier temps, 
il est là pour la commercialisation 
espérant passer à la phase de 
production locale sur le long 
terme. Spécialement pour Kribi, 06 
spécificités sont présentées. 

Cette posture entrepreneuriale 
obéit à un vœu. « Mon rêve ce 
n’est pas avoir des milliards dans 
mon compte bancaire, mais avoir 
500 jeunes qui travaillent au 

développement du Cameroun »,  
lance Patrick Wandji au sortir 
d’une présentation clôturer par la 
présentation du mobilier médical 
made in Cameroon sortie de ses 
ateliers basés à Yaoundé, dans le 
6ème arrondissement. 

Pour réussir son implantation à Kribi, 
LENGS présente ses trois volets : 
la garantie des produits de bonne 
qualité, le recyclage des personnes 
sur 1 à 2 semaines. Il suffit simplement 
que la communauté urbaine de 
Kribi ouvre les portes des hôpitaux 
à l’entreprise ou encore qu’elle 
mette à disposition un espace pour 
la formation des jeunes. Il s’agit des 
préalables à la création d’une usine 
de production. 

À la conquête de Kribi  
par amour pour la mère patrie 

Patrick Wandji revient au Cameroun par amour pour sa génitrice. Il n’a pas manqué  
de la célébrer les 27 et 28 Février 2024 dans le cadre d’une mission économique de 

l’Association des Ingénieurs et Informaticiens Camerounais (VKII) dont, il est membre. 
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En prenant part à la mission 
économique sous le 
label de l’Association des 
Ingénieurs et Informaticiens 

Camerounais d’Allemagne (VKII), 
Christophe Moukom sait bien 
qu’il a de la matière à vendre et ne 
cherche que les accords de principe 
pour passer à la phase pratique. 
Pour preuve, il a déjà, avec ses 
partenaires, implanté une base dans 
la ville de Bangui en République 
centrafricaine. 

Dans ce qu’il est convenu d’appeler 
utilitaires, une inspiration de 
son milieu de vie permanent en 
Allemagne Christophe Moukom y 
met de l’eau, du gaz et de l’énergie 
électrique. Cela est essentiellement 
bio par la valorisation des déchets 
municipaux, des déchets de 
l’industrie forestière et aussi issues 
des habitations. Dans ce recyclage, 
l’on identifie aussi la transformation 
des pneus usés.  

En déroulant du 27 au 28 Février 
2024 à Kribi, Christophe Moukom 
a une offre qui doit répondre à 
la méthodologie en matière de 
projet. C’est la raison pour laquelle, 
un accord de principe est une 
véritable source de motivation 
pour l’accompagnement de la ville 
de Kribi vers le développement 
durable. 

Clean², la formule  
des utilitaires à Kribi 

Il a un CV à large spectre dans le domaine de l’énergie. Il espère jouer sa partition  
pour l’éclairage des espaces qui serpentent les vagues d’une mer qui se jette à certains 
endroits directement à l’océan atlantique. Ce charme de la ville de Kribi est bien aussi,  

une incitation à l’investissement. 
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Au sortir des deux jours : 
27 et 28 Février 2024, 
les assises ont révélé 
tant d’opportunités qu’il 

convient de circonscrire et de valo-
riser. Lors de la séance de clôture, 
Agathe Loumi Dimi épouse Bouedji-
la, deuxième adjointe au maire de la 
communauté a émis le vœu d’une 
inscription dans les agendas de cet 
évènement qui deviendra tradition-
nel, voire sa transformation en une 
exposition des besoins à résoudre 
par un savoir-faire portés par des 
Camerounais vivant en Allemagne. 
« Vous avez eu à nous présenter 
tous les projets futuristes pour 

notre ville. Nous osons croire que 
d’ici l’année prochaine, nous arri-
verons pourquoi pas à signer des 
conventions avec vous » déclare la 
deuxième adjointe au maire lors de 
sa prise de parole de clôture de la 
mission économique. Elle ira plus 
loin : « nous vous assurons de notre 
accompagnement, nous vous assu-
rons de bien vouloir travailler avec 
vous parce que tous les projets que 
vous nous avez présentés, je pense 
que c’est pour le développement 
de notre cité. Vous aurez peut-être 
pu choisir une autre ville, une autre 
communauté urbaine, mais vous 
avez jeté le dévolu sur Kribi, nous 

vous en sommes infiniment recon-
naissant ». 

Un engagement solennel à travailler 
ensemble qui rassure la VKII. Étant 
donné l’arrivée de la maire de 
ville de Kribi en Allemagne en Juin 
2024, la signature des premières 
conventions n’est pas exclue, laisse 
entendre l’élue locale de Kribi. La 
preuve des premiers fruits de cette 
collaboration est la remise des 
attributs de la ville à l’ensemble des 
membres de la délégation de la 
VKII, plus que jamais ambassadeurs 
et investisseurs dans cette ville.

VKII et CUK…  
les prochaines étapes 

En 48 heures, l’Association des Ingénieurs et Informaticiens Camerounais d’Allemagne (VKII)  
et la Communauté urbaine de Kribi (CUK) étaient au même diapason. 






